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         Le jour des représentations arriva enfin. La veille, Kuronuma avait réuni les deux troupes.
-Demain, vous allez vous affronter pour obtenir la pièce mythique que tout le monde attend. Alors, battez-vous loyalement, en y mettant tout votre talent, tout votre cœur et toutes vos tripes. Bonne chance à tous et que le meilleur gagne !
Ayumi avait demandé à Maya d’assister à son interprétation de la Nymphe Écarlate.
-Demain, je vais jouer pour gagner, bien sûr, mais je vais aussi y mettre tout mon cœur pour que tu sois fière d’être ma rivale, pour que tu n’aies pas à rougir de moi.  Promets-moi d’y être, s’il te plaît.
-J’y serai. Mais en retour, promets-moi toi aussi de me voir jouer, pour les mêmes raisons que toi. Notre rivalité nous a permis de repousser nos limites, et je t’en serai éternellement reconnaissante. 
C’est la troupe Ondine qui fit la première représentation. Comme elle l’avait promis, Maya était là, assise à côté de Tsukikage-senseï. Dès qu’Ayumi commença à jouer, Maya saisit la main de Chigusa et ne la lâcha plus.
Sa Nymphe est extraordinaire. Chaque geste, chaque expression de son visage, chaque mot qu’elle prononce, tout est absolument parfait et juste. Son jeu est délicat, raffiné et élégant. Ayumi, tu es vraiment une très grande actrice, et jamais je ne saurais jouer de la même façon que toi. 
Kuronuma s’était révélé un metteur en scène génial, nettement supérieur à Onodera. Ayumi le respectait et suivit tous les conseils qu’il lui donnait. Pour ce rôle, elle avait utilisé toutes les ressources de son talent, de sa technique, de son expérience et de tout son amour pour Maya. Avec l’aide de Kuronuma, elle avait même atteint un niveau de perfection bien au-delà de ce qu’elle avait connu jusqu’alors.
Maya était ravie et toute excitée par le magnifique jeu d’Ayumi.
Oui, mille fois oui, je suis fière d’être la rivale d’une actrice aussi géniale, et je ferai tout mon possible pour que toi aussi, tu sois fière de moi, quel que soit le résultat final. 
Le jury applaudit chaleureusement la performance d’Ayumi. L’heure étant avancée, il fut décidé que la représentation de Maya se ferait dans le courant de l’après midi.
Maya se précipita dans la loge d’Ayumi pour la féliciter.
-Ayumi, tu as été fabuleuse. Jamais je n’avais eu autant de plaisir à voir un spectacle. Oh oui, je suis fière d’être la rivale d’une si grande actrice. À un point que tu ne saurais imaginer. Je crains cependant que mon jeu ne te rendra pas aussi fière d’être ma rivale.
-Ne sois pas si modeste, Maya. Rappelle-toi que sur scène, je n’ai jamais pu te battre. Toute ma technique et mon expérience sont peu de choses face à ton instinct infaillible et à cette capacité inouïe à te transformer en ton personnage. C’est plutôt moi qui ai du souci à me faire.
L’après midi arriva et ce fut le tour de Maya. Comme elle l’avait promis, Ayumi y assistait. Rei et les filles étaient aussi venues pour encourager Maya. Un peu à l’écart, vers le fond de la salle, Masumi était là aussi. Pour rien au monde il n’aurait manqué de voir Maya jouer le rôle de sa vie. Lorsque Maya commença à jouer, tout le monde retint son souffle. Cette fille plutôt petite et fluette semblait immense sur scène.
Maya, ma chérie. Si mon jeu t’a ravie, le tien me transporte au-delà de toute imagination. Ton don de te transformer en ton personnage est miraculeux. Ce n’est plus toi qui es sur scène, mais réellement la Nymphe Écarlate. J’ignore ce que vont décider les juges, mais pour moi, tu m’as encore une fois très largement dépassée. Je suis encore plus fière d’être ta rivale que tu peux l’être d’être la mienne.  Et… je t’aime. Maya, je t’aime de plus en plus. 
La pièce s’acheva dans un silence impressionnant. Puis un tonnerre d’applaudissements retentit dans la salle. Les amies de Maya étaient déchainées et le jury fit à Maya le même accueil chaleureux qu’à Ayumi. Le jury se retira pour délibérer. Chigusa, qui avait refusé d’en faire partie repensa aux deux représentations. 
Les deux interprétations étaient merveilleuses et d’égal niveau. Ayumi a réellement progressé, sans doute grâce à Kuronuma-senseï. La disparition de ce bouffon d’Onodera lui a été profitable.  Mais Maya ! Quelle puissance dans son jeu, quelle présence sur scène ! Les juges vont avoir du mal à les départager. Je les pleins.
Après un temps qui parut durer une éternité à Maya et Ayumi, le jury revint enfin. Elles attendaient le verdict, côte à côte et se tenaient par la main.
-Voici le résultat de ce concours. Les premiers rôles féminins ont obtenu exactement le même nombre de points. Leurs jeux, bien que très différents, nous ont procuré des sensations comparables. Nous avons alors dû examiner les premiers rôles masculins, et là, une nette différence est apparue. En conséquence, le rôle de la Nymphe Écarlate revient à : Kitajima Maya. 
Les amies de Maya se précipitèrent pour la féliciter. Une fois leurs effusions passées, Ayumi s’approcha de Maya.
-Encore une fois, tu as été la meilleure. Félicitations, Maya. Je suis très fière d’avoir été ta rivale. 
-Ayumi, attends. Ce n’est pas juste. Reste là, je t’en prie. 
 Elle se tourna vers Chigusa.
-Senseï, ce n’est pas juste. Vous avez entendu le jury. Ils n’ont pas réussi à nous départager. Ils n’ont jugé que sur le rôle d’Isshin, et là, avouez qu’Ayumi était nettement désavantagée. Alors, je vous en prie, je vous en supplie, Senseï, permettez à Ayumi de jouer aussi le rôle. 
 Maya… Fille de mon cœur, diamant brut que j’ai patiemment  taillé et poli, je t’ai fait tant souffrir que je ne peux te refuser cette faveur, même si je la désapprouve. 
-Maya, es-tu bien sûre de toi ? Tu sais que tu seras comparée à Ayumi-san par le public, et que cela risque d’être à ton désavantage. Es-tu prête à accepter ce risque et à en assumer les conséquences ? 
-Oui, Senseï. Ayumi est ma rivale, mais c’est aussi mon amie. Je ne peux supporter qu’une telle injustice lui soit faite. Nous continuerons à rivaliser comme nous l’avons toujours fait. Alors, s’il vous plaît, acceptez… 
Chigusa appelle Ayumi, qui se tenait non loin de là.
-Ayumi-san, viens nous rejoindre, puisque tu es concernée. J’accepte qu’Ayumi-san partage le rôle avec toi, mais à deux conditions : cette pièce ne devra jamais être jouée dans l’un des théâtres de Daito. Et seule la troupe de Maya pourra la jouer. La troupe Ondine en est définitivement exclue. Vous allez offrir au public deux merveilleuses Nymphes Écarlates. 
De joie, Maya bondit dans les bras d’Ayumi et l’embrasse vigoureusement sur les deux joues, à l’étonnement horrifié des personnes présentes.
-Ayumi, c’est formidable. Tu vas pouvoir jouer la pièce. Nous resterons des rivales et amies. 
-Maya, je ne sais que dire. Pour moi, tu as été bien meilleure que moi et ta victoire était largement méritée. Mais merci de me reconnaître ton égale, cela me touche beaucoup. 
Rei avait observé la scène avec amusement. Décidément, Maya ne changeait pas. Sa spontanéité et sa gentillesse étaient désarmantes. Soudain, elle vit le regard que posait Ayumi sur Maya.
Allons bon ! Il ne manquait plus que ça, Ayumi est amoureuse de Maya ! Comme si la situation n’était pas assez compliquée avec Hayami-san empêtré dans son engagement avec cette Shiori qui en a tant fait à Maya. Mais que peut espérer Ayumi-san face à Hayami-san ? 
Les journalistes présents n’en avaient pas raté une miette et la photo de Maya embrassant Ayumi, laquelle tenait Maya dans ses bras allait faire la une de tous les journaux.
Sur ce, Akame sortit à son tour.
Je ne comprends pas pourquoi les juges m’attribuent la défaite d’Ayumi. J’ai interprété un Isshin absolument parfait. Aucun reproche ne peut être fait sur mon jeu. 
En fait, les juges avaient noté que les yeux de Yuu débordaient d’amour, alors que ceux d’Akame en étaient totalement dépourvus. Cela seul avait fait pencher la balance, et la décision avait été prise à l’unanimité. Akame s’éclipsa dans l’indifférence générale. 
Non loin de là, Chigusa pâlit. Elle était arrivée au bout de ces forces. Elle chancela et s’écroula dans les bras de Genzo qui avait accouru. 
